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	Introduction

	 

	 

	 

	« Humanité » est une œuvre regroupant plusieurs essais. « Nature, humain et environnement : défi ultime ou chaos assuré ? » est le premier présenté. Le sujet développé dans cet ouvrage est la relation entre l’Être humain et la nature.

	Le premier tome, dédié à la problématique, a pour vocation de la comprendre et de la définir pour savoir comment l’appréhender de la manière la plus efficace et efficiente possible. S’appuyant sur des données scientifiques, des références historiques et politiques, le livre apporte une analyse des différents éléments traduisant l’existence d’une relation entre l’être humain et la nature, de surcroît conflictuelle. L’objectif est d’accompagner les lecteurs dans une démarche de remise en question, essentielle afin d’aborder le sujet traité, ce dernier nous amenant à la conclusion suivante : nous devons changer de comportement. De ce fait, nous ne pouvons pas donner du sens à nos actions sans approche philosophique préalablement effectuée. De plus, ce premier tome nous a révélé que nous vivions, en plus d’un désordre physique, un désordre philosophique dans notre façon de considérer la nature. Ce ne sont pas les seules conclusions qui en sont tirées pour expliquer le chaos vers lequel nous nous dirigeons et mesurer le défi qui s’impose à nous. Résumons. L’humanité détruit la nature dont elle est totalement dépendante, s’autodétruisant par la même occasion. La cause de tout cela provient de ses activités, pourtant mises en place dans le but de répondre à ses besoins pour survivre. La manière dont ce processus de destruction s’est développé peut s’expliquer par sa recherche de contrôle via la domination, associée au phénomène de transformation l’éloignant physiquement, émotionnellement et mentalement des lois naturelles. Cet éloignement a généré un phénomène de dégénérescence chez les êtres humains, à ces trois niveaux cycliques (physique, émotionnel et mental). La distance installée avec la nature, devenue son environnement, les a déconnectés de la réalité et acheminés vers une évolution chaotique. L’humanité en a tout de même pris conscience et, au vu des dangers qui menacent sa propre espèce, a commencé à estimer le sujet portant sur sa relation avec la nature comme sérieux et urgent. D’où la naissance de l’écologie et de la notion de développement durable. La solution logique retenue pour répondre à la problématique est de changer de comportement, en modifiant ou en corrigeant nos activités. La ligne de conduite permettant d’atteindre cet objectif doit être appliquée en se basant sur les principes fondamentaux résultants de notre raisonnement, qui tournent autour de la même idée : se rapprocher de la nature en revenant aux lois d’origine. Or, cette aspiration s’avère aussi complexe que les systèmes et les organisations humaines concernés par le changement à apporter. En ce sens, il s’agit d’un véritable défi individuel et collectif. Pour l’aborder, il est nécessaire de commencer par effectuer une remise en question philosophique, du domaine de la pensée, de l’esprit. Le premier tome de cet ouvrage s’est donc arrêté à cette étape, après avoir donné des outils destinés à nourrir son accomplissement. 

	Ce second tome a une tout autre vocation. Il est d’ordre pratique et technique, destiné à aider les organisations à s’inscrire dans une démarche de développement durable en modifiant leur fonctionnement.

	Par l’intermédiaire de cet ouvrage, je propose une méthodologie de projet, en m’appuyant sur mon expérience et mes compétences. Ainsi, une grande partie des actions proposées et des exemples d’application est tirée de mon travail au lycée Jean Mermoz de Saint-Louis dans lequel j’expérimente cette méthodologie depuis cinq ans.

	Ce second tome est pour moi l’occasion de formaliser une méthodologie adaptable à tout type d’organisation. Il est donc destiné principalement aux organisations collectives (groupements d’individus), invitées à relever le défi. Il ne s’agit plus de comprendre et d’expliquer la problématique, mais de tenter d’y répondre, par l’action.

	L’essai, proposant une méthodologie pour le déploiement de projets intégrés dans une démarche de développement durable, aborde en premier lieu les moyens de définir et de préparer ce type de projet. Il présente ensuite les différents aspects à prendre en compte pour son développement et sa gestion, puis des solutions sont apportées dans le but d’assurer son suivi et son évaluation dans une perspective d’amélioration continue. Enfin, un plan d’actions est proposé.


 

	 

	 

	 

	 

	Préambule

	 

	 

	 

	Ce préambule est destiné à exposer les différents éléments qui définissent la ligne directrice employée dans la rédaction de cet ouvrage.

	Pour commencer, il est nécessaire de préciser les objectifs de ce dernier :

	
		le premier, l’objectif latent : provoquer un changement de comportement ;

		le second, l’objectif manifeste : modifier nos systèmes et nos organisations.



	Les notions de systèmes et d’organisations ont été traitées dans le premier tome. Pour résumer, nous avions conclu que chaque être humain est un système et a une organisation, mais est aussi élément de plusieurs systèmes et acteur d’autant d’organisations. Ce qui justifie la complexité et la difficulté à corriger le système global humain et son organisation générale. Il a alors été évoqué les notions d’organisations individuelles et collectives, avec la mise en évidence de l’influence des dernières sur les premières citées. Voilà qui précise l’objectif manifeste de ce livre, voué à proposer aux organisations collectives (établissements scolaires, entreprises ou associations) une méthodologie de projet les aidant à modifier leur fonctionnement, dans une recherche de développement durable.

	Ce second tome s’inscrit donc dans un cadre technique et pratique lié au domaine du projet dans sa dimension professionnelle. Il est à appréhender de ce point de vue bien que son utilité aspire à s’étendre aux organisations collectives extraprofessionnelles comme les familles ou les membres d’une cohabitation par exemple, mais aussi les personnes qui vivent seules.

	Le projet est avant tout une vision du futur, une création ou une amélioration du présent. De cette vision du futur par l’esprit naît l’idée. L’idée, lorsqu’elle est claire, précise cette vision initiale en dessinant le chemin à prendre pour en faire une réalité, en partant de la réalité. Ce retour à la réalité donne les moyens de définir le projet. La définition du projet permet, avec les éléments du présent, de préparer le terrain pour s’engager sur le chemin dessiné auparavant. De la préparation résultent les ressources réunies et optimisées, qui vont provoquer le développement du projet, l’engagement sur le chemin. Sa gestion et son suivi sont nécessaires pour ne pas s’égarer. L’évaluation l’est pour corriger ou améliorer la trajectoire. Un projet réussi est une vision passée du futur devenue une réalité dans le présent.
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	Définition du projet

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 


 

	 

	 

	 

	 

	1.1 Choix du nom

	 

	La première initiative à prendre est de donner un nom au projet que l’on veut mettre en œuvre. Même si le nom choisi n’influence pas techniquement son élaboration, la manière de l’intituler peut permettre d’annoncer concisément l’intention de départ, l’objectif final et bien entendu le sujet concerné.

	L’exemple de la région Grand Est qui, dans le cadre de sa démarche de développement durable « Lycées en transition », a utilisé le nom « Mon lycée se met au vert » pour l’un de ses axes de développement, est intéressant. Il exprime explicitement l’objectif du projet, sous-entendant une conduite du changement. La destination vers laquelle ce changement est conduit est symbolisée par la couleur verte, représentant l’écologie. Il met également en valeur une expression française du XVIe siècle : se mettre au vert, signifiant le fait de se retirer dans la nature ou dans les campagnes pour se reposer au calme, loin du bruit et des activités urbaines. Dans le contexte d’un lycée, cela signifie un désir d’instaurer un cadre agréable et calme où la communauté pourra étudier ou travailler sereinement, mais aussi se ressourcer.
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